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Les règles d’or pour réussir son expérim
entation

1. poser la question à laquelle on veut répondre

M
ise en place d’un test d’élim

ination clim
atique : quelles essences en alternative au 

D
ouglas ?



1. Installer un essai sans avoir préalablem
ent défini un objectif précis

E
ssai de Tulipier de Virginie de 6 ans m

ais station non adaptée

Les règles d’or pour rater son expérim
entation



2. Être sûr d’être en capacité hum
aine/financière de suivre 

l’expérim
entation

C
apacité du propriétaire à réaliser ou faire réaliser les dégagem

ents dans le tem
ps ?

Les règles d’or pour réussir son expérim
entation



2. Essai abandonné faute de suivi

E
ssai d’introduction de C

èdre non exploitable faute de dégagem
ents à tem

ps

Les règles d’or pour rater son expérim
entation



Les règles d’or pour réussir son expérim
entation

3. B
ien définir le facteur testé et les variables m

esurées
4. R

édiger un protocole clair et fixer une durée d’expérim
ation

M
ortalité et croissance en hauteur suivies dans un pinetum

: suivi sur 15 ans



3.
C

hanger les variables suivies ou de m
éthodes de m

esures
4.

Vouloir tester trop de facteurs

Les règles d’or pour rater son expérim
entation

P
asser d’un inventaire par classe de 

diam
ètre à un inventaire précis au ruban 

peut biaiser les résultats 

C
om

plexifier trop un dispositif peut rendre son 
suivi difficile



5.
C

hoisir un site approprié

S
’assurer de l’hom

ogénéité des conditions écologiques du site de test : sol, conditions 
lum

ineuses, topographie

Les règles d’or pour réussir son expérim
entation



4. C
hoix d’un site hétérogène

S
tation différente entre le haut de versant et bas de versant : biais possible si calcul 

d’une m
oyenne ou com

paraison d’essences

Les règles d’or pour rater son expérim
entation



6.
M

ettre en place un essai sur une surface suffisante

Avoir un m
inim

um
 de 30 individus pour avoir des résultats statistiquem

ent robustes.
S

urface dépend du tem
ps de l’expérim

entation. 

Les règles d’or pour réussir son expérim
entation



6.
M

ettre en place un essai sur une surface insuffisante

U
n arboretum

 d’élim
ination clim

atique ne pourra pas être exploité au-delà de 10-15 ans

Les règles d’or pour rater son expérim
entation



7.
M

atérialiser durablem
ent les placettes et les arbres 

R
epérer les arbres avec un suivi individuel perm

et une grande précision des m
esures 

Les règles d’or pour réussir son expérim
entation



7.
N

e pas m
atérialiser de façon durable la placette / plan peu précis

S
ans protection gibier ou piquet de repérage, on oublie très rapidem

ent des plants

Les règles d’or pour rater son expérim
entation



8.
Tenir un historique des différentes opérations sylvicoles réalisées 
sur un site d’expérim

entation

H
istorique : Type de plant, provenance, m

ode de travail du sol, regarnis…
.

Les règles d’or pour réussir son expérim
entation



8.
H

istorique des peuplem
ents non tenu

H
istorique de ce peuplem

ent de S
apin de N

ordm
ann

?

Les règles d’or pour rater son expérim
entation



C
ritères m

inim
aux pour exploiter un site dans le cadre d’une 

étude ou une expérim
entation

Avoir un m
inim

um
 de 30 individus sur la placette

Avoir une surface suffisante hom
ogène avec des individus ne 

souffrant pas de l’effet des peuplem
ents voisins

Avoir tenu un historique des différentes opérations sylvicoles 
réalisées sur le site d’expérim

entation 



Typ
olog

ie d
es d

isp
ositifs :

1) R
éférence m

esurée = une seule m
odalité d’un facteur testé

E
xem

ples :
-S

uivi d’un peuplem
ent de C

hâtaignier après balivage
-S

uivi d’une plantation de séquoïa
toujours vert sur sol lim

oneux acides

2) Le dispositif expérim
ental  = plusieurs m

odalités d’un ou de plusieurs 
facteurs testés 
E

xem
ples :

-C
om

paraison de 3 densités de plantation de C
hêne sessile

-C
om

paraison de 4 provenances de C
hêne P

ubescent

3) Le signalem
ent = une ou plusieurs m

odalités testées m
ais pas de 

suivi lourd (uniquem
ent travaux ou coupes réalisés et suivi économ

ique)

4) Le réseau d’essais
= un ensem

ble de références/ou dispositif expérim
ental 

sur une sylviculture ou une essence donnée
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174 placettes installées en 2017 depuis la création du C
ETEF

D
ouglas beaucoup de test de com

paraisons de provenances
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U
ne forte dynam

ique de m
ise en place d’essai dans les années 80/90
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Source :C
R

P
F A

ura avec les données de M
étéoFrance

E
chelle la plus fine : 8 x 8 km

Fréquence x Intensité =

E
volution des tem

pératures
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Source :C
R

P
F A

ura avec les données de M
étéoFrance

995 
m

m

E
chelle la plus fine : 8 x 8 

km

E
volution des précipitations

Fréquence x Intensité =
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e n

ou
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ces/

p
roven

an
ces

U
rgence à rem

ettre un 
réseau sur :

les nouvelles essences

les nouvelles provenances

le m
élange

E
xem

ple B
ourguignon sur le test d’essences et de provenances en alternative au 

D
ouglas Luzette
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A
rboreta

d’élim
ination 

clim
atique

Test de com
portem

ent 
avec une seule essence

Test de com
portem

ent 
avec plusieurs essences

Test de com
portem

ent 
avec plusieurs 
provenances

Essences résineuses (liste non exhaustive et provisoire)
A

bies bornm
uelleriana

P
inus nigra

ssp.laricio
var.calabrica

A
bies cephalonica

P
inus nigra

ssp. salzm
annii

A
bies concolor

P
inus pinaster

A
bies nordm

anniana
P

inus radiata
C

alocedrus
decurrens

P
inus taeda

C
edrus

atlantica
P

sendotsuga
m

enziesiide
C

alifornie
C

ham
aecyparis

law
soniana

P
seudotsuga

m
enziesii

glauca
C

ryptom
eria japonica

S
equoia sem

pervirens
C

upressus arizonica
S

equoiadendron
giganteum

C
upressus sem

pervirens
Thuya plicata

Juniperus
virginiana

M
etasequoia

glyptostroboïdes
P

ica engelm
annii

P
inus engelm

annii
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U
ne essence feuillue à croissance rapide déjà présente sur la région A

U
R

A qui 
sem

ble résister aux à coups clim
atiques

Inventorier l’existant pour m
ieux connaître les potentialités
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ne essence feuillue à croissance rapide déjà présente sur la région A

U
R

A qui 
sem

ble résister aux à coups clim
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Inventorier l’existant pour m
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ent de m
icro-trouées
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E
nrichissem

ent de peuplem
ents existants : E

nrichissem
ent par cellule

Accès par des cloisonnem
ents d’exploitation



5
)

Les en
rich

issem
en

ts

E
nrichissem

ent de peuplem
ents existants : E

nrichissem
ent par nid dans un systèm

e 
irrégulier : Trouée de taille suffisante pour que la lum

ière soit assez abondante pour le 
développem

ent des plants
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E
nrichissem

ent de la régénération naturelle par bloc : exem
ple de la sapinière 

dépérissante

philippe couvin cnpf
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E
nrichirune

régénération
naturelle

d’une
essence

quine
pourraitpas

être
adapté

Enrichissem
ent ponctuel ou par bandes
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P
lantation

en
m

élange
:diversification

etdim
inuerle

risque
sanitaire

ou
clim

atique
Q

uelestle
type

de
m

élange
le

plus
efficace

pourconserverune
diversité

d’essences
S

urcoût?
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R
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du
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se

m
ettant

en
place

en
cycle

long
:

peau
de

Leopard
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R
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parbande

:m
im

ereffetlisière
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Peuplem
entde

D
ouglas

géré
en

irrégulier:dynam
ique

de
régénération,passage

à
la

futaie
?



M
erci de votre attention


